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« Mais la triste engeance des messieurs dorés 

L'individualiste sait la frapper, toujours »

C'est un discours ancien et persistant qui 
fait son retour en force depuis le 
déclenchement par les États-Unis et 
Israël d'une guerre visant l'Iran et ses 
alliés. Ce n'est pas un discours qui 
dénonce cette guerre sinistre, ses 
excuses ridicules, ses massacres 
d'innocents, ses conquêtes et ses 
profiteurs. Ce discours, c'est celui du 
« roi fou » qui vise à faire reposer les 
actions des états et du capitalisme sur 
quelques personnes plutôt que sur un 
système global. Qui vise à présenter 
comme des exceptions ce qui relève 
plutôt de l'exemple du fonctionnement 
habituel.
Ainsi, Donald Trump est un violeur de 
gosses, mais les mariages d'enfants, qui 
ne sont que la légalisation de leur 
exploitation sexuelle, sont légaux dans la 
majorité des états des États-Unis (314 
000 à minima de 2015 à 2025).
Mais ce discours ne conduit pas 
seulement à faire disparaître le 
fonctionnement systémique, mais aussi 
à faire croire que les actions de ces 
différents acteurs seraient imprévisibles, 
surprenantes ou encore inattendues. 
Pourtant, il n'y a ici rien de dissimulé. Dès 
le premier mandat Trump, les États-Unis 
se sont retirés de l'accord de Vienne sur 
le nucléaire Iranien malgré le respect de 
l'accord par les autorités iraniennes.
Qu'il s'agisse du programme christo-
nationaliste du projet 2025, de la 
puissance des lobbies pétroliers et 
militaro-industrielle, rien de tout cela n'est 

dissimulé. De même concernant la 
politique expansionniste et génocidaire 
de l'état israélien. Et tout cela n'est pas le 
produit d'un seul homme (Trump ou 
Nethanyaou) mais de toute une sinistre 
mécanique, alliance d'industriels, de 
militaires, de suprémacistes et de leurs 
laquais.
Ce discours du « roi fou » vise, en bridant 
l'analyse, à sacrifier un pion (aussi 
puissant soit-il) pour sauver l'échiquier. 
Derrière cette stratégie, il s'agit toujours 
de maintenir la légitimité des institutions 
qui sont pourtant la cause de tant 
d'horreurs. Condamner à du sursis un flic 
pour permettre à tous les autres de 
continuer à terroriser, racketter et tuer. 
Délégitimer un dirigeant pour que l'état 
puisse continuer d'exploiter et de 
terroriser. Présenter un milliardaire 
machiavélique (Bolloré ou Stérin) pour 
que tous les autres puissent continuer à 
utiliser la fortune qu'ils se font sur notre 
dos pour contrôler nos vies. C'est 
condamner quelques matons brutaux 
pour que demeure la prison et la violence 
de son existence. 
L'anarchisme, ce n'est pas vouloir se 
contenter du bruit des têtes couronnées 
qui tombent dans la corbeille, mais 
désirer le vacarme des marteaux qui 
brisent les chaînes des sujets comme les 
couronnes des rois.
C'est un système et ensemble, en usant 
de tous les moyens nécessaires, nous le 
détruirons.

C'EST UN SYSTÈME



Puisque la même guerre qui enrichit les 
marchands d'armes et de pétrole menace 
de diminuer les profits des autres 
capitalistes, le gouvernement se devait de 
réagir. Quoi de mieux pour cela que de 
supprimer un jour férié ? Et quel meilleur 
jour férié à supprimer que le seul dont 
l'histoire est liée à des luttes sociales ?
En 1884, les associations syndicales des 
États-Unis et du Canada décidèrent de 
lancer une grande lutte pour la journée de 
8h de travail dont le point culminant serait 
le 1er mai 1886. Date de lancement d'une 
grève générale pour forcer la main au 
patronat. Le 3 mai 1886, alors que 
l'anarchiste August Spies prenait la parole 
devant des grévistes d'une usine de 
Chicago, la police tira sur la foule et tua 
plusieurs ouvriers. Immédiatement, un 
tract appelant à un rassemblement le 
lendemain au square de Haymarket. C'est 
lors de ce même rassemblement que la 
police, une nouvelle fois, ouvrit le feu sur la 
foule qui cette fois-ci était venu équiper 
pour se défendre des brutes en uniforme.
L'autodéfense courageuse des ouvriers 
en lutte enragea encore plus les serviteurs 
des patrons. La flicaille multiplia 
arrestations, perquisitions et autres 
mesures de répression envers celles et 
ceux qui osaient tenir tête à l'ordre des 
affameurs, des exploiteurs et de leurs 
assassins. 8 anarchistes furent accusés 
d'avoir envoyé une bombe sur les flics 
dans un procès totalement absurde, sans 
aucune preuve concrète. Ainsi, seulement 
2 des 8 accusés étaient sur place au 
moment où la bombe a été lancée. 
En réalité, et nul ne l'ignorait à l'époque, 
c'est pour leur engagement pour un 
monde libéré de la tyrannie du capitalisme 
et de l'état qu'ils furent condamnés. 7 
furent condamnés à mort et un dernier à 
15 ans de prison. 4 seront exécutés, 1 se 
suicidera avant l'exécution, 2 peines de 
mort seront transformées en peine de 
prisons à vie. En 1893, les survivants 
encore enfermés seront libérés.

Voilà une partie de l'histoire de la 
journée de 8 heures et du 1er mai. Une 
partie de cette lutte ancienne entre les 
affameurs et leurs victimes, entre les 
exploiteurs et les exploitées, entre 
celleux qui veulent la liberté et celleux 
qui détiennent le pouvoir. Voilà l'histoire 
que le régime fasciste et génocidaire 
de Vichy a voulu effacer en faisant du 
1er mai la fête du travail, alors même 
que son histoire est celle de la lutte 
contre le travail. Derrière chaque 
avancée que l'on trouve aujourd'hui 
normal et raisonnable (du droit de vote 
des femmes à la journée de 8 h), se 
trouvait hier des utopistes, bien 
souvent des anarchistes, poursuivis par 
la police, calomniée par la presse 
bourgeoise, assassinée par la justice et 
dont le souvenir continue d'être traînée 
dans la boue.

LA FÊTE DU TRAVAIL



nuit du 2 au 3 mars : Peinture sur le 
cabinet d'e géomètres Herreye & Julien 
de Vaucouleurs, dans le sud Meuse, pour 
leur participation au projet de la poubelle 
nucléaire (83 000 m3 de rebuts radio-
actifs).
« La lutte contre le projet CIGEO et la 
nucléarisation de la région ne doit pas, non 
plus, être sans lien avec la lutte contre la 
relance de l’industrie nucléaire civile et 
militaire. »

vendredi 6 : Revendication de l'incendie, 
le samedi précédent, d'une foreuse de la 
LGV Bordeaux-Toulouse,
« Que crament leurs projets mortifères, 
leurs gouffres financiers. »

mardi 24 : Dégradation sur le consulat de 
Grèce à Nantes dédiée à Kyriakos 
Xymitiris, Marianna, Dimitris & Dimitris, 
Argyris et Nikos ainsi qu'aux personnes 
emprisonnés à Lyon.
« Les combats de nos camarades en 
Grèce nous inspirent depuis longtemps, 
et notre solidarité et notre lutte est 
internationaliste nous oblige à passer à 
l’action, pour que l’État Grec réalise qu’en 
persécutant nos camarades là-bas, il doit 
s’attendre à subir le souffle de la révolte 
partout où nos réseaux de solidarité 
s’étendent. »

samedi 21 : Vitrine d'un local de 
campagne du RN caillassée à La Flèche.

nuit de 28 au 29 : Tags et sabotage 
d'une installation de l'ANDRA en Meuse 
dans le cadre de l'appel à un printemps 
noir et à l'offensive contre Cigéo.
« Après les avoir jeté dans l’océan 
Atlantique et envisagé de les projeter au 

cœur du soleil, les nucléocrates 
s’acharnent à nous vendre une fois de 
plus le rêve avarié d’une énergie « verte » 
dont la production serait maîtrisée de bout 
en bout. Mais leur rêve a toujours été un 
cauchemar et il est temps de se 
réveiller. »

samedi 28 : À Toulouse, sabotages de 
caméras de vidéoflicage ainsi que 
d'armoires électriques les alimentant.
« [La vidéosurveillance] contribue 
directement au durcissement des 
politiques facistes et racistes. Entre 
autres, elle permet la surveillance en 
temps réel des TDS et des dealers dans 
la rue, le flicage généralisé des quartiers 
populaires, le profilage racial et les rafles 
de personnes (présumées) sans pap dans 
l’espace public et les gares, plus la 
répression de toustes celleux qui essaient 
de se rebeller. . »

lundi 30 : Tags à Saint-Etienne en 
mémoire de Sara et Sandro, deux 
anarchistes morts à Rome lors de la 
fabrication d'explosifs.
« La détermination de nos camarades 
restera une mise en garde aux 
oppresseurs. Ils soumettent des peuples 
entiers et se maintiennent au pouvoir par 
leurs guerres et leurs bombes, tuant des 
civils tous les jours, alors tant que 
subsistera cette violence abject, 
anarchistes de tous pays, seront le grain 
de sable dans la machine, leur impunité ne 
sera pas éternelle. Que la lame de Caserio 
qui tua le président carnot il y a 132 ans, 
que les bombes sur les casernes 
italiennes, russes ou indonésiennes qui 
ont retenti ces dernières années, ou que 
le sabotage de leurs usines et maisons, 
hantent leurs nuits. »

LÀ OÙ TOMBE LA FOUDRE
Sélection d'actions diverses contre la domination

Mars 2026



LA MILICE MUNICIPALE
Le bilan des élections municipales à 
Limoges, c'est la victoire de la ligne 
« Atteindre les 100 policiers 
municipaux avec des chiens et 400 
caméras » (Daniel Guérin, LR) face à 
l'union de « création d'une brigade de 
tranquillité publique, une brigade 
équestre et plus de commissariats de 
police nationale » (Thierry Miguel, PS) 
et « brigade canine et plus de flics 
municipaux » (Damien Maudet, LFI). Le 
tout évidemment justifié par les 
dernières trouvailles marketing des 
responsables communications de la 
police nationale : narcotrafic et 
prostitution des mineurs.
La prostitution des mineurs touche 
principalement des gamines placées 
(notamment en foyer), ayant subies de 
nombreuses violences qui deviennent 
des proies pour des individus (ou 
réseaux). La solution la plus efficace 
n'est donc pas des charges de 
cavalerie dans les Airbnb où des 
connards se vident les couilles en 
violant des gosses, mais bien le fait de 
créer et de garantir un environnement 
sain où ces enfants peuvent se 
reconstruire en autonomie. Quant aux 
drogues, aucune répression, aussi 
brutale, absurde et totalitaire n'a pu y 
mettre fin : ni la prohibition de l'alcool 
en URSS ou aux États-Unis, ni la guerre 
contre la drogue en Colombie, ni la 
peine de mort en Iran ou Philippines. À 
chaque fois, cela ne fait que multiplier 
la violence de l'état, enrichir les mafias 
et leurs affidés et pourrir la vie des 
personnes dépendantes.
Le même argent qui pourrait servir à 
améliorer concrètement l'existence 
des personnes marginalisées, et donc 
leur permettre de résister à la violence 
et aux manipulations des réseaux 
criminels sert au contraire à les rendre 
encore plus vulnérables. C'est la même 
logique que l'on retrouve concernant 
l'emploi des personnes sans-papiers : 

réduire leur droit pour les rendre plus 
dociles par rapport à leurs employeurs.
Le système policier n'a jamais été 
conçu comme un outil de protection, 
mais comme un outil de harcèlement 
et de contrôle. Quelque soit le sujet de 
départ, quelque soit le but annoncé, le 
système policier ne produit à la fin 
qu'une chose : de la violence contre les 
dominé.es. C'est pour cela qu'un tueur 
et violeur de gosses en série, François 
Vérove, a put être chef de la brigade 
des mineurs de Montpellier. La 
fabrication constante de paniques par 
la police, les médias et leurs relais 
politiques ne servent ni à résoudre les 
problèmes évoqués ni à augmenter la 
sécurité concrète des personnes, mais 
à fabriquer la légitimité d'un dispositif 
de contrôle de plus en plus 
omniprésent, intrusif et violent.
Toutes ces nouvelles forces de police 
n'auront aucun effet sur le trafic de 
drogues, les violences contre les 
enfants ou tout autre phénomène 
sociaux que des chargés de com' de 
préfecture feront découvrir à leurs amis 
journalistes le mois prochain. Elles 
n'empêcheront pas les industriels de 
nous empoisonner à coups de plomb, 
cadmium, pesticides et autres 
saloperies. Elles n'empêcheront pas les 
multi-propriétaires de s'enrichir en 
louant des appartements insalubres. 
Elles n'empêcheront pas des 
personnes de se retrouver à la rue. Elle 
n'empêchera pas des riches de profiter 
de la pauvreté pour exploiter encore 
plus. Au contraire même, ces nouvelles 
forces de police viendront empêcher 
les mobilisations des écologistes, 
défendre la sacralité de la propriété 
privée et mettre à la rue les plus 
pauvres. Ainsi, la police crée et nourrit 
la misère dont elle tire le prétexte pour 
son existence.



Depuis plusieurs années, il n'y a pas 
seulement une augmentation des 
moyens de la police, mais aussi une 
multiplication d'administration, entreprises 
ou autres qui font office d'auxiliaires de la 
police/gendarmerie nationale : ASVP, 
employés d'entreprises de sécurité, 
colons en Kanakie, membre de la sûreté 
ferroviaire (police de la SNCF) ou de 
l'équivalent à la RATP, polices municipales 
ou encore les équipes régionales 
d'intervention et de sécurité de 
l'administration pénitentiaire. Des milices 
qui, loi après loi, deviennent de plus en 
plus indistinguable de la flicaille ordinaire. 
Uniformes semblables à ceux de la police, 
gilets pare-balles, autorisation de port 
d'armes à feu, brigades spécialisées...
La sûreté ferroviaire de la SNCF dispose 
ainsi de son propre centre de formation, 

d'unités d'intervention rapide, d'unités 
cynophiles ou encore de drones.
Aux côtés de la tumeur policière, se 
développe toute une nébuleuse de 
métastases plus ou moins virulentes.
La multiplication de ces milices augmente 
tout naturellement leurs nuisances : abus 
de pouvoir, racisme, et violences diverses. 
La dissémination d'armes à des 
personnes attirées par la violence, 
formées à l'utiliser adhérents et adhérents 
aux thèses masculinistes (qui forment la 
base idéologique de ces métiers) 
contribue logiquement à nourrir les 
statistiques des féminicides, infanticide et 
autres meurtres par ex-conjoint.
De même que l'abolition de la prison 
concerne toutes les prisons, la destruction 
de la police concerne toutes les milices 
racistes au service de l'ordre capitaliste.

L'ARCHIPEL POLICIER

LUMIÉRES SUR LA VILLE
Cyril Sarlin, ancien militaire, est depuis 
2016 le directeur de la police 
municipale de Limoges. C'est en cette 
qualité qu'il est intervenu à une  
formation qui avait tout d'une réunion 
entre fachos, comme le révèle le 
média Facto!. Outre le recrutement 
récurrents d'anciens militaires, la 
police municipale de Limoges est 
connu pour ses méthodes violentes, le 
dépassement très récurrent de ses 
missions légales et évidemment pour 
rapporter ici les méthodes coloniales. 
Comme le rapporte en y mettant un 
peu plus les formes dans son rapport 
l'audit de 2021. Bref, une milice au 
service de la municipalité et de sa 
vision du monde. Et dont le maire 
actuel, Guillaume Guérin, compte 
encore augmenter les troupes pour 
dépasser la centaine (par rapport aux 
70 actuels).

200 000 euros, c'est la somme que l'État 
va filer à la ville de Limoges pour qu'elle 
installe encore plus de caméras, malgré 
leur inutilité reconnue jusque dans la 
presse spécialisée pour les municipalités. 
Mais visiblement, mieux vaut installer des 
mouchards électroniques à chaque 
intersection pour filmer les accidents en 
gros plan plutôt que de mettre fin au 
règne meurtrier de la bagnole dans cette 
ville dont les ravages remplissent les 
pages faits divers des torchons locaux.



Le 26 février a débuté le procès contre 4 
compas (Adit, Opal, Pem, Herdi) et une 
poukave (Hugo) accusés d'avoir attaqué à 
la bombe un commissariat de la police.  La 
police indonésienne qui a assasiné de 
nombreuses lors du soulèvement du 25 
août a continuée son sale boulot en 
torturant les compas. 

Le 11 mars, entre la Journée 
internationale des droits des femmes (8 
mars) et la Journée internationale contre 
les violences policières (15 mars), le 
groupe Witches Against Power (WAP) a 
attaqué simultanément  trois bâtiments 
liés à GardaWorld : colles dans les 
serrures, destruction de caméras, 
peintures.
GardaWorld est une entreprise de 
sécurité privée « qui fournit du personnel 
à la prison d’Everglades en Floride – 
surnommée Alligator Alcatraz – un centre 
de détention pour personnes migrantes  
où sont notamment envoyées les 
personnes kidnappées par ICE aux États-
Unis.  L’entreprise assure également la 
surveillance de personnes migrantes dites 
« à haut risque » au Centre de 
surveillance de l’immigration de Laval. Ici 
comme à l’international, l’entreprise 
GardaWorld est implantée depuis des 
années dans le système de détention 
migratoire. Elle surveille, contrôle et 
emprisonne les corps. Elle renforce, durcit 
et militarise les frontières. Mais notre 
sororité, elle, n’en connaît aucune. »

Après 18 ans en prison, Marius va être 
finalement relâché de prison et transféré 
dans une maison d'accompagnement 
vers la sortie, à Détroit, le 4 mai. Vous 
pouvez faire un don sur 

supportmariusmason.org/support et 
posez des questions à 
freemariusmason@gmail.com. 
« Ce qui est vrai, c'est que j'ai échangé 
ma liberté et tout ce à quoi je tenais à le 
monde hors de la prison pour une chance 
de construire un nouveau monde en 
résistant à l'ancien. »

Sabotage de la porte d'un garage des 
gardes-frontières à Bâle afin de les 
empêcher de se livrer à la chasse aux 
êtres humains.

Un feu a été allumé dans une usine 
d'asphalte de VINCI/Eurovia à Wandlitz. 
L'attaque s'inscrit dans l'appel à action 
contre le nucléaire du printemps 2026. Le 
long communiqué donne de nombreuses 
exemples de la participation de Vinci à ce 
monde de merde : construction de 
centres de rétention, de postes de 
contrôle aux frontières, achat d'entreprise 
de l'armement (Wärtsilä SAM Electronics), 
autoroutes, aéroports.
« [L'entreprise Vinci] alimente ainsi, mètre 
après mètre, un système parasitaire qui ne 
connaît qu’une seule direction, celle qui 
mène tout droit à l’effondrement 
écologique. L’accaparement des terres, 
les guerres et les génocides sont 
indissociables du système capitaliste et 
ont rendu possible son triomphe. Notre 
"prospérité" et la domination occidentale 
sont sans aucun doute le produit de cette 
histoire (coloniale) meurtrière. »
« Dans la nuit du 11 mars, exactement 15 
ans après la catastrophe nucléaire de 
Fukushima, nous avons placés une bonne 
demi-douzaine d’engins incendiaires à 
divers endroits sur les bandes 
transporteuses et les câbles électriques 
des moteurs. »

ÉCHOS DE LA TEMPÊTE !
Fragments par delà les frontières

Indonésie - Procès & torture

Canada - Attaques contre GardaWorld

États-Unis - Marius Mason sors de prison 

Suisse - Colle contre gardes-frontières

Allemagne - L'asphalte sent le cramé



Outils numériques :guide.boum.orgUn guide très complet sur le sujet

En Garde-à-vue :
Rien à déclarer

Face à la police :
Ne jamais parler

-Téléphone = mouchard-Internet : TOR browser-Notrace.how documentation pour les anarchistes, contre la surveillance

Carte des caméras :
sunders.uber.space

Ne gardez de souvenir 
que ce qui se conserve 
dans sa tête et détruire 
le reste

LA RUBRIQUE POUR DANSER SOUS LA PLUIE SANS FINIR MOUILLÉ·E

SORTEZ COUVERT·ES !

Les 19 et 20 mars 2026, deux personnes 
étaient convoquées au tribunal de 
Limoges, accusées de « dégradations de 
biens par des moyens dangereux pour les 
personnes » et « d’association de 
malfaiteurs » pour des incendies de 
véhicules et d'antennes-relais réalisés en 
opposition au déploiement du compteur 
Linky et de la 5G, en février 2020 et janvier 
2021. L'enquête qui avaient durée 
plusieurs mois avaient notamment étaient 
en utilisant les moyens de l'« anti-
terrorisme », notamment une spectaculaire 
perquisition en juin 2021. Une pratique de 
plus en plus récurrente en France.
Le 3 avril 2026, le tribunal a rendu son 
délibéré : pour l'un, peine de 3 ans 
d’emprisonnement avec sursis simple, pour 
l’autre, 2 ans d’emprisonnement avec 
sursis simple. Ils ont en outre l’interdiction 
de se fréquenter pendant 3 ans. Le 
jugement sur les dommages-intérêts a été 
renvoyé au 2 septembre.
Le comité de soutien considère que ces 
condamnations expriment la prise en 
compte de deux éléments essentiels :
- une considération pour la dureté d’un 
contrôle judiciaire de presque cinq ans 
préalable au procès, qui a constitué pour 
les prévenu•es une véritable "peine avant 
la peine", qu’il semblait juste de ne pas 
lourdement aggraver.
- ensuite, le signal de la percée ô combien 
nécessaire et urgente dans le débat public 
de la principale question que soulevait ce 
procès : celle de la remise en question du 
déferlement numérique imposé, à l’œuvre 
dans nos sociétés depuis plusieurs 
dizaines d’années, source de dégâts 
colossaux sur l’environnement et les 
sociétés humaines.
Un compte-rendu détaillé du procès est 
disponible sur labogue.info.

Sécuriser Signal
Petit encart pour annoncer la sortie du 
guide Sécuriser Signal : un guide à 
destination des militant-es 
(disponible surparis-luttes.info . Un 
guide à lire absolument pour toutes 
personnes utilisant cette application 
de messagerie chiffrée.

L'AFFAIRE DU 15 JUIN



RETROUVEZ CE JOURNAL, DES ANALYSES, DES INFORMATIONS, DES ÉVÈNEMENTS ET BIEN 

D'AUTRE CHOSE ENCORE SUR LABOGUE.INFO

N'hésitez pas à nous contacter à : chaline@riseup.net

L'ORAGE APPROCHE

Vendredi 1er mai : Une occasion 
parmi les 364 autres que comporte 
une année pour secouer les chaînes 
du pouvoir qui ne cessent de nous 
entraver et de nous étouffer. 

Le procès en appel des compas 
poursuivi.es dans l'affaire du 8/12 aura 
lieu du 4 au 7 mai, puis du 11 au 13 mai 
et enfin du 20 au 22 mai à la cour 
d'appel de Paris.
Soutenir le 8/12 ce n’est pas seulement 
soutenir individuellement ces 
camarades-ci, c’est surtout lutter contre 
la répression de toustes. En effet, l’État et 

l’exécutif attendent beaucoup de ce 
verdict. Si la caractérisation de terrorisme 
était validée au cours de l’appel, cela 
offrirait une jurisprudence inédite pour 
réprimer les opposant.es au régime. Des 
personnes ne se connaissant pas toutes 
et sans projet commun pourraient alors 
facilement être considérées comme 
terroristes. Finies les tentatives de 
dissolution de groupes, l’État pourrait 
envoyer les membres de ces groupes 
d’opposant.es directement en prison 
sous l’accusation d’association de 
malfaiteurs à caractère terroriste…. 
Plus d'informations à retrouver sur : 
soutienauxinculpeesdu8decembre.noblogs.org

Samedi 30 mai : 
Pourquoi démonter des mâts de 
mesures éoliens ? Avec le comité de 
Soutien aux Inculpés de Sabotage de 
Mâts de mesure Eoliens (SISME).
À partir de 17h30 à l'EAGR, 64 
avenue de la Révolution à Limoges.

MAI


